
Échanges avec l’Allemagne 
Nos élèves germanistes de Seconde ont la possibilité de participer à deux programmes d’échange individuel en collaboration avec l’Office 
Franco-Allemand pour la Jeunesse.

Le programme Voltaire
Nos élèves séjournent dans leur famille d’accueil allemande pendant 6 mois, de mars à août et accueillent leur correspondant allemand 
en France pour les 6 mois suivants, de septembre à février. Les élèves Voltaire sont scolarisés dans l’établissement de leur partenaire.

Le programme Brigitte Sauzay
C’est un programme d’échange individuel entre la France et l’Allemagne plus court que le Programme Voltaire. C’est un échange basé 
toujours sur le principe de réciprocité. Cependant, les participants séjournent “seulement” pendant trois mois consécutifs dans le pays 
partenaire.

Le programme Brigitte SAUZAY raconté par Max et Kevin
Vous venez de participer à un échange indivi-
duel de longue durée. De quoi s’agit-il ?
Le programme Brigitte Sauzay, est un échange 
entre l’Allemagne et la France accessible de la 4e 
à la 1re. Celui-ci a une durée de 6 mois au total : on 
passe 3 mois dans une famille en Allemagne, puis 
on accueille dans notre famille un(e) correspon-
dant(e) pendant 3 mois. 

L’échange est gratuit sauf pour le voyage dans la famille mais il y a des subven-
tions qui peuvent être obtenues. Ce programme est géré par la famille, l’école et 
aussi l’Office Francoallemand pour la Jeunesse.
Que vous a apporté cet échange ?
KEVIN : Cet échange m’a beaucoup apporté que ce soit au niveau culturel ou au 
niveau de la langue. J’ai pu ainsi réaliser des progrès considérables en allemand. 
L’expression écrite est encore compliquée car c’est ce que je pratiquais le moins. 
D’un point de vue culturel, j’ai appris beaucoup plus de choses sur la vie en Alle-
magne. Certaines fois, c’était loin de ce que je m’imaginais ! Je pense que je suis 
aussi devenu plus ouvert, car on a beau avoir une certaine partie de notre histoire 
en commun avec l’Allemagne, on n’a pas vécu la même chose et cela se ressent.
MAX : Cet échange m’a permis d’améliorer ma compréhension du français et ma 
prononciation. Je vis comme un Français et comme je l’imaginais. J’ai réussi à 
m’adapter facilement au mode d’éducation, à ma famille d’accueil et aux autres 
élèves. Tout le monde m’a bien accueilli !

Quelles difficultés avez-vous rencontrées ?
KEVIN : La première difficulté a été la barrière de la langue. En effet, avant de 
partir j’avais un niveau médiocre en allemand.
Mais, après un mois en pleine immersion, on commence vraiment à ressentir les 
progrès. Ce qui permet de se faire mieux comprendre mais aussi de s’intégrer plus 
rapidement car arriver dans une famille ou un lycée sans parler la langue couram-
ment freine l’intégration.
Malgré cela, vivre 3 mois en Allemagne n’a été en aucun cas un problème mais un 
enrichissement. Même si au début ça parait long, finalement cela passe très vite.
MAX : Quitter ma famille et mes amis a été le plus difficile. Heureusement, les 
Français ont été agréables avec moi, ce qui a facilité mon immersion. A part cela, 
je n’ai pas rencontré de réelles difficultés car j’ai réussi à m’habituer à un nouveau 
système scolaire et surtout à maîtriser la langue française, même si au début cela 
m’a demandé beaucoup de concentration.
Votre bilan concernant votre expérience d’immersion ?
KEVIN : Nous pensons que la durée est parfaite car, avec trois mois en Allemagne, 
nous avons le temps de faire de réels progrès. 
C’est vraiment en étant dans une famille, dans un autre pays et en partageant leur 
vie que l’on est réellement en immersion et donc obligé de faire des efforts pour se 
faire comprendre et s’intégrer le plus rapidement.
Le fait d’être parti en seconde est aussi une chance car il n’y a pas d’examen en 
fin d’année. Cela m’a donné envie de repartir au plus vite pour parler allemand et 
peut être aller travailler là- bas.
MAX : Ce fut une belle expérience car j’ai appris beaucoup de choses.

Témoignages

Tous les élèves bretonnants de Seconde, Première ou Terminale 
peuvent suivre un enseignement en filière bilingue breton-fran-
çais ou un enseignement du breton en option facultative.

Pourquoi le breton ?
•  Le breton est une langue vivante ; c’est une des langues vivantes 

de notre pays. C’est la langue maternelle de certains membres 
de nos familles, voisins, amis qui l’utilisent au quotidien pour 
échanger.

•  Elle fait partie de notre culture, de notre patrimoine.  Elle est 
inscrite dans une très large majorité des noms de lieux de notre 
département, nous l’entendons dans nos fêtes et nos chansons.

•  Sa maîtrise est actuellement valorisée dans de nombreux sec-
teurs professionnels : enseignement, secteur associatif, gestion 
des ressources humaines, métiers du livre, de la radio, de la télé-
vision, de la culture, de la santé…

Pour qui ?
Nos élèves ne sont pas des débutants puisqu’ils ont reçu en géné-
ral un enseignement en breton depuis la maternelle.
L’enseignement optionnel Breton
Cet enseignement de langue régionale est assuré en groupe à ef-
fectifs réduits.
La filière bilingue Breton
Les élèves de la filière bilingue reçoivent un enseignement de 7 
heures hebdomadaires en langue bretonne : 3 heures consacrées 
à la langue et la littérature bretonnes, 4 heures consacrées à l’en-
seignement des mathématiques.
Les élèves bilingues ne constituent pas une classe à part entière 
dans l’établissement. Lors des cours de mathématiques et de bre-
ton, le groupe est pris en charge par un enseignant bilingue.
Lors du Baccalauréat général, seuls, les élèves en filière bilingue 
peuvent choisir le Breton en LV3.

L’enseignement du breton 
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